
X... est devonu Io plus insolent
des imbéciles depuis qu'il a fait
fortune. ,1l n'en ost pas moins resté
ignorant et -n'en ? massacre pas
moins non p!us la langue française
et la langue anglaise.

-Cette homme-là, disait V...est
de la nature des rasoirs. Ce sont
ses cuirs qui-le rendeut tranchant.

Le comble de l'ignorance en bo-
tanique:

-Prendre la plante des pieds
pour une plante odoriférante.

* *

Les combles do la dextérité:
-C'est do chercher à attacher

un hameçon à une ligne d'omni-
bus.

-C'esr de tricoter une paire de
bas avec l'aiguille de Cléopâtre.

* *
Le comble de la dégradation lit-

téraire monsieur P. X. Demors
l'auteur du Crétinisme dans l'histoi-
re, après apoir rêvé pendant qua-
tre ans qu'il deviendrait rédacteur
en chef de Ja Minerve, est devenu
traducteur d'annonces et de dépe.
ches• et correcteur d'épreuves au
Nouveau Monde.

Le comble de l'économie agrico.
le. Charles Thibault semant 'dea
patates deux fois par année entre
ses orteils.

En sa qualité de poéte bossu,
Albert Miland doit offectionner
particulièremont le rondeau.

*
Réponse au eroblême.

20 ibh à SO.40 = $ 8.00
20 lbs à 0.80 . = 16.00
20 Ibs à 0.90 = 18.00
60 1bs à 1.10 = 66.00
40 Ibs à 1.30 = 52.00

160 lis x $1.00 = $160.00

Un des marguillers deNotre-Dame nous
disait l'autre jour: Ma femme à moi!
c'eýt un vrai prodige. Elle a soixante-
quatre ans. Elle a encore les joues fraî-
ches comme une rose et véloutées comme
une péche. Or. dirait à la voir une jeune
fille de 20 ans. J'ai surpris le secret de
sa beauté. Elle fait usage du Blanc Nei-
ge de Pontop, No. 44, rue St Laurent.

La grande nouvelle du jour est l'ouver-
ture d'un Stand d'htuitres Malpecques à
l'Ilotel du Canada. Les marchands et les
membres du barreau ont dans leur quar-
tier un endroit où ils 'eront toujours sûrs
d'avoir des huîtres en écailles, de première
qualité.

Le gros chien qui est à la porte du ma-
gasin de chapellerie de Dubue, Désautels
& Cie., No. 217 rue Notre-Dame, annonce
aux passants que c'est là qu'il faut aller
acheter des chapeaux d'automne, à bon
marché- Une diminution considérable a
été faite sur les prix pour liquider le fonds
ait plustét.

Le publie voyageur apprendra avec
plaisir qu'il y a à Trois-Rivières unléôtel
qui n'a pas de rival dans la place pour le
confort, l'élégance de l'ameublement, la
promptitude du service et l'excellence du
menu. C'est 'c St. James (ancien hotel
Farmer). Jos. Riendeau, ci-devant de lîho-
tel du Canada, en est le propriétaire. C'est
tout dire.

Les amis du Vrai Canard ne doivent
pas oublber que Ladébauche donne son
patronage au Restaurant de Sauviat, No.
74, rue du Petit. Sauviat a toujours chez
lui des huitres du Golfe, en écailles, qu'.
appréte de toutes les manières. Un ma-
gnifique billard est dans l'établissement et
les salons privés pour les dames sont meu-
blés avec luxe et confort.

LE VRAI CANARD.

La saison des huitres est arrrivée. Na-
turellemént chacun se demande: Chez qui
peut-on se faire ouvrir des IJouctoches,
des Malpecks avec la certitude d'être ser-
vi à souhait? Il n'y a qu'une réponse à
cette question. Il faut aller chez Frank
Larin, No. 88, rue St. Laurent. Il y a là
un cuisinier de première classe qui les
apprète ponr tous les goûts.

Une vieille dame disait dimanche der-
mier à une de .ses amies: tegardez-moi
bien, me donneriez-vous cinquante ans ?
Non. Eh bien, le secret de garder une jeu
nesse perpétuelle, c'est d'aller chez Ma-
dame Joseph Boule, No. 398, rue Ste.
Catherine, d'y acheter des cheveux natu-
rels, des articlesde toilette, et le rénovva-
teur des cheveux des Dames. Les vieux
cheveux y sont échangés pour des neufs.

C'est écorniistubulant! ! La fin du mon.
de approche ! On se plaint de la misère
des temps et il est avéré que pour 25
cents on peut se procurer aujourd'hui un
chapeau de castor gris chez C. Robert,
No. 60, rue St. Laurent. Ce chapelier
populaire a une spécialité qui le recom.
mande au public, c'est la réparation et la
teinture des fourrures qu'il exécute au-
jourd'hui à des prix très modérés. Allez-y
pour vous en convaincre.

La police, hier soir, a été Appelée pour
opérer l'arrestation d'un individu atteint
d'aliémation mentale. Le malheureux
disait d'un grand sérieux que Ed. Emlot,

Pour avoir un portrait aveu un
fini artistique à meilleur marché
que n'importe où ailleurs, ressem-
blance garantie, il faut aller chez
Il. Larin No. 18 rue St. Laurent,
Mr. Bayard, peintre et dessinateur
de renom, est attaché à l'établisse-
mnt.

Le NECTAR DE BnUEREn est la boisson la
plus hygiéniqne et la plus agaréable au
goût. Son goét est supérieur à celui de
la plus fine chartreuse. En vente au
Grand Vatel, No. 28, rue St. Jacques.

Le Vrai Brazeau tient toujour à épater
son public en lui annonçant toutes les se-
maiies une bonne nouvelle dans les co-
lonnes du Vrai Canard. Chacune de ses
annonces retentit comme un glas funèbre
dans le cœur de ses concurrents.

La semaine dernière les fumeurs étaient
abasourdis en apprenand qu'il vendait
de véritable cigares de la Havane pour 5
cents. Aujourd'hui quel est le comble
de l'étonnement des fumeurs?

C'est d'aprendre que le'Vrai BrazeAu au
No. 47, Rue St. Laurent, entre les rues
Craig et Vitré, vend des vraies Cigarettes
Créoles, Orientales et Prince of Wales, à
5 ets et à 10 ets le paquet. Ces cigarettes
populaires sont la coqueluche des fumeurs
intelî'gents. La preuve, c'est qu'elles sont
febriquées par Victor Hugo & Cie. No, 28,
Rue St. Dominique,

No. 72' rue St. LaurenL, se ruinait en
faisant la barbe à 7 cents, en coupant les Lorsque le Vrai Canard flâne le soir
cheveux pour 13 cents et en donnant un sur la ue Craig, il n'oublie jamais d'al-
bon shampop pour 10 cents. Le Canard ler mouiller son aile dans le verre de l'a-
a été voir Emlot et il a constaté que c'é- mitié a POreana, coia de la rue Craig et
tait le cas, Allons y en foule. de la ruelle Perrault, tenu par Truteau,

ci-dv"ant de St, Vincentde 'aul.Truteau
s'attire une clientèle extraors.inaire par

Le FicAno. Tel est le nom d'un restau- l'excellence et l'abondance de son freerant dont la popularité à lontréal s'est
établie en très peu de temps malgré la
crise que nous traversons. Ce restauraut L'Honorable M. Joly est dégouté de laest devenu lerendez-vous de tous les gour- politique. 11 est écouré par les lâches dé-
mets qui aiment le confurt, une cuisine de fections de ses amis. ImImédiatement
première classe et une service irrépro- rès la chute d' soa cabinet, M. J. B
chable. Si vous désirez avoir un dîner apr
succulent, des huitres fraîches et salées Emond lui offre uue place assez lucrative,
de Bouctouche et Malpecque vous les celle de niarqueur dansison Bowling A lley
aurez au Figaro apprêtées t toutes ma- No. 271, Rue St. Laurent. M. Joly aura
nières gous le plus court délai. L'établis- l'occasion de s'y amuser, de renforcersa
siment vient d'être restauré et considéra- constitutioa et' de ne rencontrer que des
ment agrandi. Les patrons du Figaro ont gentilhommes.
à leur disposition des salons particuliers
où ils trouveront le plus grand confort. Le salon de 1876, tenu par Léon Ver-
C'est aux Nos. 423, 425 et 427, rue Craig. vais au No. 554 Rue Craig, continue tou-
Au FiGAito tout est exquis, vins, mets, Jours d'tre le temple de l'harmonie et du
café et les employes sant d'une parfaite llaisir. Il n'est pas un endroit dans Mon-
discrétion et d'une politesse sans égale. tréal où l'on puisse passer une soirée plus
Les prix du Figaro sont des plus modérés, agréable que dans le salon de 1876. La
Huîtres en écailles à vendre au minot, au partie musicale est confiée à des artistes
eck, au j peck et au quart.-A. GouLEr, de premiére classe.
Propriétaire. . MONTARVILT.

Nous apprenons que M. Oscar Mart 1,
avec le concours des princpaux artistes
de Montréa!, donnera un grand concert
le 2 octobre prochain sous le patronage
de Son Eonneur le maire S. Rivard.

Les personnes qui ont les numéros I et
5 du Vrai Canard, trouveront des ache-
teurs en s'adressant à M. F. X. Sauviat,
No. 94, rue du Pont, St. Bocli, Québec.

Courses.-Il y aura des courses très.
intéressautes lé 7 octobre prochain au
l'arc Lépine. Des bourses au montant
de $1,450.00 seront offertes aux meilleurs
trotteurs. L'annonce avec détails parai-
tra dans notre prochain numéro.

Lorsque vous partez pou' voyager, en
vous rendant à la gare Bonaventure n'ou-
bliez pas de prendre le coup de l'étrier
chez A. Théoret et cie., No. 168, rue
Bonaventure. Cet établissement est le
seul endroit du quartier où les vins, li-
queurs et cigares sont de première classe.

Lorsqu'arrive l'automne avec son cor-
tège do pluies et de vents malsains, il
faut se prémunir contre les attaques du
diable bleu. Pour chasser les idées noires
il tufflt d'entrer au Vo!unteers Bouse,
coin des rues Croig et St. Constant, tenu
par J. B. Arcand. Aucun établissement
ne peut rivaliser avec ce salon pour l'ex-
cellence de ses vins, liqueurs et cigares. .

LoNGUEUIL
Près du 7errninus du Chemin de Fer.

ViNS, LIQUEURS ET CIGIRES
deprernier choix.

On prend des pensionnaires au mois a
des prix très-modérés.

J. RICHARD, propriétaire.

RESTAURANT FASHIONABLE
No. 94, RUE DU PONT,

St. Roch, Québec.
TIWNU PAR F. X. S.U VIAT,

[Le seul agent autorisé du Vrai Canard
à Québec.]

Le public trouvera toujours dans ce
fRestaurant populaire des huitres fraiches
du golfe. Les mollusques y sont apprétées
le toutes les façons. Salons particuliers

peut' les Danes. Une iuagniiliquu salle
de billards est attachée à l'établissement.
On trouvera toujout s dans la'buvette des
vins, liqueurs et cigares de premier choix.

AUX AMIS DU SPORT.
JOSEFi ST. JACQUES, chaloupier,

à Sorel, tient à la disposition des cias-
seurs, pécheurs, promeneurs, un magni-
fique Yatch, 30 pieds :e long sur 10 pieds
do large, 3 pieds 'de profondeur, avec
chambre spIendide pour 15 personncs,
Canots, Esquifs de toutes dimensions à
louer. Conditions modérées.

REBUS No. 4.

e Mý, 4

Explication du Rébus No. 3.
Personne n'est aussi sot que toi.

ARMAND BEAITDRY,
Importateur de

Bijouteries, de Montres, d'Arger.-
teries et Articles de Fantaisie ,

No. 269, RUE NOTRE.DAME,

Montréal.

Rettl 'd' 19aada

RUE ST. GllBRIE Kontreal,
A. BELIVEAU, Propriétaire.

MUSIQUE NOUVELLE.

Les Oiseaux du poète, Romance, - 35e.
Timidité, " 25c.
Amours et Fleurs, 40e..
Je ne t'aime plus, 25r.

Publié par
ERNEST LAXIGNE,

237 Rue Notre Dame;

C-IEMIN DE FER DU GOU-
VERNEMENT.

DIVISION DE L'OUEST.

CHEMIN DE FER Q. M. O. & 0.
Le <hemin le plus court et le plus diret

entre Montr/al et Ottaw.,
Jusqu'à AVIS CONTRAIRE, les trains

laisseront le dépôt d'lochelaga comme
suit:

Train express pour Huli à 9.30 A. M. et
5.00 P. M., arrivant à Huil à 2.00 P. M.
et 9.30 P. M.

Train express pour Aylmerà 10.10 P.bl:
de " 8.00 P.i.

Train express de Iluil à 9.10 A. M. et
4.45 P. M., arrivant à Hochelaga à 1.40
et 9.15 P. M

Le train pour St. Jérôme laissera la
gare d'flocholaga à 5.30 hrs. P. M.

Train de St..léréme à 7.00 A. M.
Les trains lai sent la station <lu Mil-

End 10 minutes plus tard.
Splendides chars palais attachés à tous.

les trains passagers.
Bureau général No. 13, Carré de la

Place d'A rmes.
STARNES, LEVE & ALDEN,

Ticket Agents.
Bureau (les billets No. 202, rue St. Jac-

ques et 158 rue Notre.Dame.
CilS. A. SCOTT,

Surintnedant général.
C. A. STAR K,

Agent général du Fret et des Passagcrs.
Montréal, 25 Sept. 1279.

1812.


